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Vers les 80 ans du Centre 
...et au­delà 

Anthony Murez

les personnes qui l’animent et le 
fréquentent au quotidien.

Cet anniversaire sera donc l’occa­
sion de mettre à l’honneur notre 
histoire collective, de nous replon­
ger dans les souvenirs qui ont mar­
qué les différentes époques du 
Centre, mais également de remer­
cier toutes celles et ceux qui ont 
contribué à cette belle aventure 
humaine depuis sa création.

Nous souhaitons également profiter 
de cette étape importante pour 
regarder vers l’avenir. Car si 80 ans 
représentent un héritage précieux, 
ils témoignent aussi de la nécessité 
de continuer à faire évoluer le 
Centre, à développer de nou­
veaux projets et à poursuivre les 
missions qui nous rassemblent de­
puis tant d’années.

Afin de célébrer dignement cet 
anniversaire exceptionnel, des fes­
tivités seront organisées durant un 
week­end entièrement consacré 
aux 80 ans du Centre. Ce week­
end anniversaire se voudra avant 
tout festif, convivial et intergénéra­
tionnel. Il réunira les personnes qui, 
hier comme aujourd’hui, ont parti­
cipé à la vie du Centre : anciens 

L’année prochaine, notre Centre 
aura l’immense joie de célébrer un 
anniversaire particulièrement sym­
bolique : ses 80 années d’exis­
tence.

Huit décennies se sont écoulées 
depuis la création du Centre. Huit 
décennies durant lesquelles des 
générations de bénévoles, de tra­
vailleurs, d’administrateurs, de par­
tenaires et de bénéficiaires ont 
contribué, chacun à leur manière, 
à faire vivre ce lieu, à le dévelop­
per et à lui donner l’identité qu’il 
possède aujourd’hui.

À travers les années, le Centre a 
évolué avec son temps, s’est 
adapté aux réalités de la société 
et a relevé de nombreux défis. 
Malgré les changements, une 
même volonté est toujours restée 
au cœur de son action : accueillir, 
accompagner, soutenir, créer du 
lien et offrir un espace où chacun 
peut trouver sa place.

Derrière ces 80 années d’existence 
se cachent une multitude d’his­
toires humaines, de souvenirs, de 
projets et de moments partagés. 
Combien de rencontres ont­elles 
eu lieu entre ces murs ? Combien 
de personnes y ont­elles trouvé 
écoute, soutien, amitié ou simple­
ment un lieu de rassemblement et 
de convivialité ? Le Centre est bien 
plus qu’un hébergement ou 
qu’une structure associative : il est 
avant tout un lieu de vie porté par 
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membres, bénévoles, travailleurs, 
partenaires, familles, habitants et 
amis du Centre.

Différentes activités viendront 
ponctuer ces célébrations : mo­
ments de retrouvailles, expositions 
souvenirs, animations, témoi­
gnages, activités festives et temps 
de partage permettront de retra­
cer l’histoire du Centre tout en 
mettant à l’honneur celles et ceux 
qui lui donnent vie depuis tant 
d’années.

Nous espérons que cet anniversaire 
permettra également de raviver 
certains souvenirs, de faire décou­
vrir l’histoire du Centre aux plus 
jeunes générations et de renforcer 
encore davantage les liens qui 
unissent toutes les personnes atta­
chées à notre association.

Au cours des prochains mois, nous 
reviendrons plus en détail sur le 
programme des festivités ainsi que 
sur les différentes initiatives qui se­
ront mises en place à l’occasion 
de ce 80ème anniversaire, le week­
end du 27 au 29 août 2027.

Nous invitons d’ores et déjà toutes 
les personnes ayant connu le 
Centre à travers les années à 
conserver précieusement leurs sou­
venirs, photographies ou anec­
dotes, qui pourront peut­être 
trouver leur place dans les célébra­
tions à venir.

Fêter 80 ans d’existence représente 
une étape importante et rare dans 
la vie d’une association. Cet anni­
versaire est une véritable source de 
fierté, mais également un moment 
de reconnaissance envers toutes 
celles et ceux qui ont permis au 
Centre de grandir, de se dévelop­
per et de traverser les générations.

À toutes les personnes qui ont 
contribué, de près ou de loin, à 
écrire cette histoire, nous adressons 
déjà nos plus sincères remercie­
ments. 

L’histoire du Centre dure depuis 
bientôt 80 ans. Grâce à vous, elle 
continue de s’écrire chaque jour, 
avec la même énergie, les mêmes 
valeurs et le même engagement 
au service de tous.
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— Monsieur, Monsieur, regardez ce que j'ai trouvé  ! 
Nous étions en classe verte et l'enfant, tremblant de 
fierté, me montra ce qu'il tenait dans les mains. 
C'était un insecte à l'aspect étonnant et je ne le 
reconnaissais pas. C'était une forme de bousier, oui, 
mais lequel ? Je demandai à internet de 
m'informer, ce qu'il fit en lâchant un nom qui 
m'étonna. Il s'agissait d'un minotaure. Je songeai à 
la créature mythique et lui cherchai une tête de 
Taureau. Je ne l'ai pas trouvée. L'ami Wikipedia ne 
me fournit pas énormément d'informations sur 
l'animal. Si ce n'est que le mâle se distingue 
facilement de la femelle car il porte trois cornes 
thoraciques. Et l'image est plutôt ressemblante. 

Frédéric NérinckxUn insecte pas ordinaire

Il me fallut toutefois gratter davantage pour comprendre la raison de sa 
présence chez nous. Ce coléoptère est en fait coprophage. Ce qui signifie 
qu'il se nourrit d'excréments. Mais pas n'importe lesquels. Il semble en effet 
friand de crottes de chèvres et de moutons. Et des chèvres, nous en 
comptons six qui fréquentent notre prairie actuellement. Heureux de cette 
information, l'enfant s'est empressé de montrer sa trouvaille aux autres élèves. 
Non, cet insecte n'est pas dangereux pour l'homme. Il ne pique pas, il ne 
mord pas. Et il s'est laissé trimbaler pour le plus grand plaisir de tous. Il est 
plutôt amusant à observer,  ne trouvez­vous pas ?

Marine 
Huot

Quoi de mieux qu’une après midi en 
famille pour partir en expédition ? Ça 
tombe bien, à l’école d’Anseroeul, le 
28 mars dernier, c’est même un tour du 
monde qui était proposé aux 

participants ! Le CPA, en partenariat avec le Hamo a pu faire voyager 
un grand nombre de jeunes à destination de la Bulllgarie ! Un périple 
particulièrement mouvementé, à bord d’un tapis volant ! Assis, bien 
attachés, les yeux bandés (pour éviter d’avoir le vertige), les voyageurs 
ont survolé l’océan Atlantique, l’Everest, la jungle, malgré la pluie et les 
grands vents, les tempêtes et les nuages… jusqu’à la Bulllgarie ! Une 
contrée où les bulles sont géantes et s’étirent sur plusieurs mètres… 
L’idéal pour se détendre après les grandes secousses de la balade 
aérienne !
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Recette pour confectionner 
un véritable tapis volant " maison "

Marine Huot
Les ingrédients de base pour un tapis 
à 2 places : 

­Un matelas simple,
­2 foulards pour bander les yeux.

Préparation : 

Poser le matelas au sol et installer les enfants assis en tailleur, l’un derrière 
l’autre et bander leurs yeux. 

Pour la suite, c’est à vous de combiner les différentes possibilités ! La liste 
suivante peut être complétée par vos soins car vous pouvez aussi en 
inventer… Soyez créatifs dans votre façon de décrire le voyage, les enfants 
ne voient rien. C’est à vous de les faire rêver ou frissonner par l’ouïe, l’odorat 
et le toucher !

1­ Cordes / sangles à poser sur les genoux des participants. C’est une 
ceinture de sécurité que les enfants doivent tenir en main. Quand la 
tempête gronde, vous pouvez tirer sur les cordes de façon saccadée.  

2­ La couverture, à utiliser quand il y a des turbulences : tirez sur la 
couverture, cela fera bouger tout le monde.

3­ Les cordes sous le matelas, c’est pour un ouragan : placez un adulte 
à chaque extrémité des cordes pour les soulever et tout le matelas 
tremblera. 

4­ Le plumeau nuage : pour caresser les visages quand on traverse une 
zone nuageuse.

5­ L’éventail ou un morceau de carton : pour que le vent souffle.

6­ Un bâton de pluie pour entendre la pluie.

7­ Une bassine avec un peu d’eau pour arroser du bout des doigts les 
enfants et leur faire sentir quelques gouttes. 
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Appel aux dons

Afin de réhabiliter et sécuriser notre terrain de foot, nous avons besoin de 
8000 euros. Nous faisons donc appel à votre générosité afin de nous aider à 
rajeunir ce terrain qui rassemble nos publics dans leurs jeux de ballons. 
Cette année encore, nous bénéficions de l'agrément qui concerne la 
déductibilité fiscale. Et nous avons introduit une demande pour en 
bénéficier à nouveau pour les années qui suivent. Vos dons sont bienvenus 
sur notre compte BE71 0682 0104 6469. Sur la communication de votre 
versement, merci d'indiquer " don + votre numéro de registre national ". 
Nous devons en effet connaître ce dernier pour vous établir une attestation 
fiscale. Un tout grand merci d'avance pour votre générosité. 

Merci à vous.

En mars 2026, un autre de nos anciens administrateurs nous a quittés, 
monsieur Raymond Creton. Son épouse et lui ont soutenu le Centre pendant 
de très nombreuses années. Ils y ont, par exemple, organisé des activités 
dans le passé dont certains d'entre vous conservent peut­être le souvenir. Et 
ils n'ont jamais hésité à nous procurer du matériel qui nous a souvent été fort 
utile. Notamment, ce sont sur des panneaux qu'ils nous ont donnés qu'une 
partie de la fresque d'Amours J a été peinte l'an dernier. 

Suite au décès de Raymond, sa famille a 
demandé qu'en guise de marque de sympathie, 
des dons nous soient adressés, plutôt que de 
fleurir le défunt.  Un geste qui nous touche 
beaucoup.

De nombreuses personnes ont répondu à leur 
appel. Ils ont ainsi témoigné leur soutien à 
Raymond. Ils ont rendu hommage de cette 
façon à la générosité qu'il nous a toujours 
témoignée.

Merci à toi, Raymond, ainsi qu'à ta famille pour 
tes encouragements de toujours.

Au revoir, Raymond.
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Le Castor européen a disparu de 
notre pays au XIXe siècle, chassé 
pour sa fourrure. Peu avant les 
années 2000, il a progressivement 
refait son apparition dans les cours 
d’eau wallons. Aujourd’hui, sa 
présence est avérée dans plusieurs 
secteurs de la vallée de l’Escaut et il 
continue à s’établir sur de nouveaux 
territoires.

En tant que plus grand rongeur du 
continent, il mesure environ 110 à 
120 cm de long, comprenant une 
queue de 30 cm. L’animal est 
reconnaissable à sa fourrure épaisse, 
ses pattes arrière palmées et ses 
pattes avant fonctionnant comme 
des mains. Sa queue est aplatie 
horizontalement.

Mammifère herbivore, il se nourrit de 
plantes, de feuilles et d’écorces. Le 
castor vit en famille, parents et 
enfants, pouvant aller jusqu’à 6 
individus.

Actif principalement la nuit, il 
possède une excellente ouïe et un 

bon odorat. Sa vue est, par contre, 
limitée. Il se déplace en nageant et 
peut marcher sur de courtes 
distances. La plupart de ses activités 
se déroulent dans les premiers 
mètres des berges.

Son habitat nécessite un vaste 
espace composé de plans d’eau ou 
de rivières bordées de végétation 
dense. En s’établissant sur un cours 
d’eau, le rongeur le modifie et crée 
des zones humides qui accueillent 
de nombreuses espèces (invertébrés 
aquatiques, amphibiens, plantes) 
tout en améliorant la qualité de 
l’eau. Ces zones contribuent 
également à l’alimentation 
d’animaux protégés comme la 
cigogne noire en Ardennes.

De plus, en créant des retenues 
d’eau qui agissent comme des 
éponges, le Castor augmente la 
capacité de stockage de l’eau. Cela 
permet de réduire le débit du cours 
d’eau en cas de crue et de restituer 
l’eau en période de sécheresse.

La cohabitation entre le Castor et les 
activités humaines peut poser des 
problèmes en certains endroits. La 
construction de barrages peut 
entraîner des risques d’inondation, 
des dégâts matériels et des conflits 
avec l’agriculture. Pourtant, avec 
des mesures préventives ou de 
protection, la cohabitation avec les 
castors est tout à fait possible.

Accueillons donc son retour comme 
une bonne nouvelle !

Le retour du castor Stéphane Lance
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La plaine de printemps s’est 
déroulée au Centre au cours de la 
dernière semaine d’avril en 
collaboration avec l’Accueil Temps 
Libre « Ribambelle ». Durant 4 jours, 
nous avons accueilli une trentaine 
de jeunes et… le soleil !

Ceux­ci ont été encadrés et animés 
par notre équipe habituelle (Marine, 
Steve et moi­même) avec le soutien 
de 3 animateurs vacataires proches 
du Centre et de l’équipe de l’ATL. 
Ensemble, nous avons proposé des 
activités diverses et variées au fil des 
jours.

Le matin, les plus jeunes s’attelaient 
à toutes sortes de bricolages en lien 
avec le thème « Voyage autour du 
monde ». Ainsi, certains sont repartis 
avec des avions en carton et des 
jumelles.

Pour les autres, âgés de plus de 5 
ans, la matinée était consacrée soit 
au sport, soit au potager et au 
domaine.

D’un côté, lors des matinées 
sportives, les jeunes se sont 
dépensés en pratiquant plusieurs 
sports différents. De l'autre, les 
matinées « potager » leur ont permis 
un contact plus rapproché avec la 
nature. Nous avons entretenu et 
arrosé les bacs des « Jeunes pousses 
d’Amougies » de manière ludique, 
replanté de la Mélisse et de la 
Ciboulette. En parallèle, des clean 
walk ont été organisées.

Stéphane LanceLa plaine de printemps  

Les après­midis, des animations en 
extérieur étaient prévues pour tout 
le monde.

Le premier jour, les jeunes et les 
animateurs ont présenté des 
épreuves faisant appel à leurs 
compétences d’agilité, de réflexion 
et même artistiques sur une bonne 
partie du domaine. Le jour suivant, 
nous avons passé l’après­midi dans 
les bois et écouté les histoires de 
Marine lors d’une balade contée. 
Une partie du groupe a aussi 
construit des cabanes.

Le troisième jour, a eu lieu un jeu de 
piste sur base d’énigmes et de défis. 
Le dernier jour, tous ensemble, nous 
avons " vu " la forêt autrement, en 
l'écoutant, en la regardant à 
l’envers comme des écureuils grâce 
à des miroirs, ou encore par l’odorat 
en créant un parfum avec les 
éléments de la nature.

Pour conclure, je pense que nous 
pouvons remercier les jeunes 
d’avoir participé et d’avoir fait de 
cette semaine de stage… un beau 
souvenir.
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Steve et LucasFace à l'exil est un coffret édité par 
la Croix Rouge. Nous en avons 
demandé l'an passé, que nous 
glissons dans nos kits d'accueil.

Cet outil présente le portrait d'une 
grosse vingtaine de personnes qui 
ont toutes quelque chose en com­
mun : avoir dû arpenter les chemins 
de l'exil.  Ce sont des femmes, des 
hommes et des enfants, issus de dif­
férents pays qu'ils ont dû fuir pour di­
verses raisons.

Chaque fiche pré­
sente une personne 
en demande d'asile 
en Belgique.  Nous 
pouvons y lire son his­
toire, les raisons pour 
lesquelles elle a dû 
partir et les sources de 
ses étonnements une 
fois arrivée en Bel­
gique. Nous y trouvons 
aussi ses espoirs et ses 
peurs, ses joies et les 
souffrances qui l'ont 
suivie chez nous. 

Dans le cadre de notre plan qua­
driennal, nous avons décidé d'ouvrir 
des portes sur les minorités sociocul­
turelles qui nous fréquentent. Elles 
sont nombreuses et diversifiées. 

Et il arrive que Fedasil et des écoles 
fréquentées par des Mineurs 
Etrangers Non Accompagnés 
viennent séjourner chez nous. La di­
rectrice d'une de ces écoles m'a 
d'ailleurs raconté qu'elle retrouve 
des années plus tard des élèves qui 
étaient à l'époque demandeurs 
d'asile. Et quand elle leur demande 

quelles villes de Belgique ils 
connaissent, ils répondent joyeuse­
ment : Bruxelles, Bruges...et Amou­
gies. Preuve qu'ils en ont gardé un 
excellent souvenir.

Depuis le mois d'avril, nous avons 
décidé d'exploiter un jeu fourni par 
le coffret Face à l'Exil. Nous avons 
ainsi affiché les portraits de ces de­
mandeurs d'asile dans le réfectoire 
du Thonger. 

Diverses phrases sont 
également montrées. Il 
s'agit de retrouver qui 
a dit quoi.

Si j'en crois les traces 
que je retrouve au 
terme des séjours, les 
groupes se prennent 
au jeu. Et cela n'a rien 
de simple. Moi­même, 
je n'avais eu que deux 
bonnes réponses sur les 
vingt portraits sélec­
tionnés. Vous croyez 
que c'est cette demoi­
selle souriante qui 
adore tiktok ? Vous 
vous trompez. Vous ris­

quez de chercher longtemps qui est 
prof de chimie et qui parle 3 
langues. Et l'homme au visage ta­
toué est en fait doux comme un 
agneau.  Ce n'est pas lui qui peut 
emporter tout sur son passage.

Nous imaginons très souvent une his­
toire derrière un visage. Et nous 
avons fréquemment tort. Et si nous 
écoutions avant de préjuger ? N'hé­
sitez pas, pour en savoir plus, à visiter 
la page de la Croix Rouge : https://
enseignement.croix­rouge.be/outils­
pedagogiques/

Frédéric NérinckxFace à l'exil
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Il y a tout de même au moins un 
prérequis : celui de pouvoir nouer 
un noeud simple. A notre époque 
où tout se scratche, il n'est pas 
forcément acquis qu'un enfant de 8 
ans y parvienne.

Le tissage à bâtons est la plus 
ancienne technique existante. Elle 
date en fait de l'âge de bronze. Elle 
permet de produire des tissus épais 
et chauds et demande, pour cela, 
une laine au fil assez large. Ce sont 
les peuples du Nord qui y ont eu 
recours le plus longtemps, jusqu'aux 
portes de l'an 1000. Grâce  à cette 
technique, ils produisaient de 
lourdes capes et des tapis de bonne 
longueur.

Ce nouvel atelier permet 
d'enseigner la base du tissage en 
abordant, notamment, la notion de 
chaîne et de trame. Le moment où 
le tissu se forme est toujours assez 

magique. Les plus 
âgés se construisent 
ainsi de petites 
nappes pour une 
table de nuit. Les 
plus jeunes, eux, se 
créent carrément un 
doudou. Ce retour 
aux origines est 
passionnant pour 
tout le monde. Le 
mouvement, aisé et 

répétitif, demande de la 
concentration, c'est vrai. Mais il 
exerce aussi un pouvoir apaisant. 

A ce propos, nous sommes à la 
recherche de laine au fil large toute 
l'année, et de toutes les couleurs.  
Merci de penser à nous.

Tissages millénaires
Dans notre société, la vitesse est 
omniprésente. Elle imprègne toute 
notre existence. Et pas seulement  
notre vie professionnelle. Nous 
désirons que tout aille vite. Les 
repas, les courses, le ménage. 
Même les vidéos que nous trouvons 
sur les réseaux sociaux ne peuvent 
pas dépasser 20 secondes.

En tant que Centre de Jeunes, nous 
incitons à développer un regard 
critique sur notre société. C'est pour 
cela que certaines de nos activités 
proposent de retrouver la lenteur, 
de retourner aux bases du génie 
humain. A l'high tech qui va vite, 
nous opposons la slow low tech. 
Autrement dit, les techniques lentes 
et basiques. L'activité " cabane " en 
fait partie. L'atelier tissage 
également.

J'ai découvert le tissage à bâtons il y 
a plusieurs années sur un marché ar­
tisanal. Je me suis 
procuré le métier 
à tisser et je me 
suis lancé. La 
technique est fa­
cile, au point que 
des enfants 
peuvent aisé­
ment y accéder. 
C'est pourquoi je 
l'ai montrée à 
mes collègues. 
L'équipe a adoré. Marine, qui est 
très bricoleuse, s'est donc attelée à 
la fabrication d'une petite vingtaine 
de métiers à tisser qu'elle utilise à 
présent lors des ateliers.

Frédéric Nérinckx
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Le CJWapi, kesako ? Steve D'Hondt

Depuis de nombreuses années, nous participons aux rencontres CJWapi… 
mais qu'est­ce, donc?

Anciennement " Chollectif ", le CJWapi est un collectif rassemblant les 
différents Centres de Jeunes de Wallonie picarde. A savoir : Carpe Diem, Le 
Centre de jeunes d'Antoing, la Frégate, la Prairie, la Ruche, les Chardons, 
Masure 14, MJ Estaimpuis, PAJA, Port'Ouverte, Vaniche, l'auberge de 
jeunesse de Tournai, Inforjeunes Ath, Inforjeunes Tournai, le Siep de 
Mouscron et le Centre Protestant d'Amougies.

Le CJWapi a pour ambition de favoriser les liens et les projets entre les 
différents Centres de Jeunes de la région. Pour ce faire, de nombreux 
groupes de travail et espaces de rencontres existent. Voici ceux dans 
lesquels le CPA est présent ainsi qu'une information relative à ceux­ci :

­ La Plénière : réunion mensuelle qui se déroule dans un centre différent à 
chaque fois, elle a pour objectif la rencontre des coordinateurs afin de 
discuter de projets, d'axes de travail et d'échanger de bonnes pratiques.

­ L'Espace équipe : quelque temps avant la Plénière, des animateurs de 
chaque CJ se réunissent afin de favoriser les échanges, d'élaborer des 
moments de rencontres entre jeunes, de créer des tournois,…

­ Le GT Genre : un espace de réflexion sur la manière de rendre nos Centres 
de Jeunes plus inclusifs concernant la diversité de genres et d'attirances.

­ Le GT Pas Content : ce groupe de travail est constitué d'animateurs et de 
coordinateurs. Ils ont pour but de parler d'une voix commune, dans nos 
différents centres, des nouvelles décisions gouvernementales, des difficultés 
rencontrées ou encore de la manière d'interpeller les politiques.

­ Le GT Newsletter : pour favoriser la communication au sein de nos différents 
lieux de travail, une newsletter pour et par les professionnels a été créée. Les 
nouveaux travailleurs sont ainsi présentés ; les grands moments et projets de 
chaque centre également.
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Au terme de notre assemblée générale, le 18 avril 2026,  nous avons inauguré 
un espace à la mémoire d’un ancien président de notre Organe 
d’Administration, Louis­Philippe Bouillon. Nous avons évoqué dans notre 
précédent numéro l'importance que cet administrateur a joué au CPA.

Une plaque à son nom veille à présent sur la terrasse du studio. Nous avons 
également planté un olivier, son arbre préféré. Celui­ci symbolise notamment 
l’amour qu’il vouait pour les terres méridionales. En vous reposant sur cette 
terrasse, c’est un peu de son souvenir que vous pourrez partager.

Nous profitons de cet article pour remercier à nouveau Louis­Philippe, ainsi 
que son épouse, Karine, qui porte, elle aussi, notre Centre dans son cœur.

Merci beaucoup. 

Espace Louis­Philippe Bouillon
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« Road to Heusden­Zolder »

Le SPJ était présent pour la journée ProFest EPUB (anciennement le 
Rassemblement national) avec Steve du Centre Protestant d'Amougies, Sarah 
du Centre Protestant de Warfaaz et Christel du service KT de l’EPUB, afin de 
mettre en avant notre collectif ReProJ.

La journée a commencé sous le soleil (pendant quelques minutes du moins), 
avant de voir passer de nombreux nuages et quelques litres d’eau. Mais ce 
n’était pas le plus important ! Le soleil était à l’intérieur, avec nous.

Au programme : une visite du musée de la mine, une balade dans les environs, 
des tables de discussion autour des ados et de l’avenir, une mini­chorale 
trilingue improvisée, des stands présentant les différentes associations, etc.

Le district ABL (Antwerp, Vlaams­Brabant, Limburg) a fait les choses en grand. 
L’événement a eu lieu dans un superbe bâtiment chargé d’histoire. En effet, 
nous nous trouvions dans l’ancienne centrale électrique de la mine.

Profest, nous te donnons rendez­vous dans 2 ans, dans notre district !

Enfin, l’été du SPJ sera bien rempli : entre le séjour ados près de Montbéliard, le 
séjour enfants au CPW, la journée à la mer et les différentes visites de stages. 
Un programme chargé, mais qui nous permettra surtout de nous recroiser de 
temps en temps, chose qui n’est pas toujours possible durant l’année. Nous 
avons à cœur de préserver ces moments de partage et de rencontre afin de 
rester au courant des réalités de chacun.

Je me permets donc de vous souhaiter, au nom du SPJ, un très bel été et de 
bonnes vacances à celles et ceux qui partiront.

Loïc Lecomte
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ENCORE QUELQUES DISPONIBILITÉS

Thonger Pavillon Bungalow Wuyts Fallot Studio

WE du 03 au 05/07/26

Semaine du 06 au 10/07/26

WE du 10 au 12/07/26

Semaine du 13 au 17/07/26

WE du 17 au 19/07/26

Semaine du 20 au 24/07/26

WE du 24 au 26/07/26

Semaine du 27 au 31/07/26

WE du 31/07 au 02/08/26

Semaine du 03 au 07/08/26

WE du 07 au 09/08/26

Semaine du 10 au 14/08/26

WE du 14 au 16/08/26

Semaine du 17 au 21/08/26

WE du 21 au 23/08/26

Semaine du 24 au 28/08/26

WE du 28 au 30/08/26

Semaine du 31/08 au 04/09/26

WE du 04 au 06/09/26

Semaine du 07 au 11/09/26

WE du 11 au 13/09/26

Semaine du 14 au 18/09/26

WE du 18 au 20/09/26

Semaine du 21 au 25/09/26

WE du 25 au 27/09/26

Semaine du 28/09 au 02/10/26

WE du 02 au 04/10/26

Semaine du 05 au 09/10/26

WE du 09 au 11/10/26

Semaine du 12 au 16/10/26

WE du 16 au 18/10/26

Bâtiment libre indisponible la 1/2 de la semaine Bâtiment indisponible

Concier
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Rue Verte Voie, 16 ­ 7750 Amougies 
Téléphone : 069/76 86 45.  

E­mail : info@cpamougies.be     
Web : www.cpamougies.be

Maximôme­Maxiado...................................... du 6 au 15 août 2026
Journée du champignon.........................................17 octobre 2026
Minimôme­Miniado............................ du 28 février au 5 mars 2027

Lien pour se 
désabonner

CALENDRIER


